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À propos de ce guide

Ce guide présente une synthèse claire et accessible des principaux résultats
de l'enquête ENG4VOL sur les bénévoles de la protection civile en Europe. Il
vise à permettre aux organisations, aux formateurs, aux décideurs et aux
responsables de bénévoles de mieux comprendre qui sont ces volontaires,
leurs motivations, les défis qu'ils rencontrent et leur expérience de leur rôle.
En synthétisant les enseignements les plus pertinents de l'enquête, ce guide
a pour objectif de favoriser des améliorations concrètes en matière
d'engagement, de fidélisation et de soutien organisationnel des volontaires.
Il constitue un outil pratique pour renforcer la contribution des volontaires
de la protection civile et accroître la résilience des communautés.

Comprendre le paysage du
bénévolat ENG4VOL

L'enquête ENG4VOL a permis de recueillir un échantillon riche et
représentatif de volontaires actifs dans la protection civile à travers
l'Europe. Au total, 123 personnes originaires de 10 pays y ont participé, la
plupart étant originaires de Grèce, de France, de Hongrie et d'Espagne. Le
profil qui se dégage est celui d'un groupe de volontaires expérimentés et
très engagés  : l'âge moyen est de 45,2 ans, et plus de la moitié des
répondants ont plus de 4 ans d'expérience, près d'un tiers dépassant même
les 10 ans. Une forte majorité (93,5 %) est affiliée à des ONG plutôt qu'à des
institutions publiques, et 85 % interviennent sur le terrain plutôt qu'en tant
que coordinateurs ou responsables. Le déséquilibre entre les sexes est
notable, avec 83 % d'hommes, ce qui reflète des tendances européennes plus
générales au sein des communautés de premiers intervenants. Dans
l'ensemble, les répondants constituent un groupe chevronné et opérationnel
qui forme l'épine dorsale de l'action de protection civile sur leurs territoires
respectifs.



Qu’est-ce qui motive les gens à faire
du bénévolat ? Motivations et valeurs

Les volontaires ont exprimé des motivations profondément ancrées dans le
service à la personne et le bien-être collectif. Le principal moteur était le
désir d'aider leur communauté, cité par 88 % des répondants. L'intérêt
personnel pour les interventions d'urgence arrivait en deuxième position : 76
% des volontaires ont indiqué avoir été attirés par ce domaine par curiosité,
passion ou par un besoin d'agir en temps de crise. Pour 42 % d'entre eux, une
expérience passée de situations d'urgence a influencé leur décision,
renforçant souvent un sentiment de responsabilité ou un lien affectif avec
les communautés sinistrées. Certains volontaires ont mentionné l'influence
de leur famille et de leurs collègues (15 %) ou la volonté de faire progresser
leur carrière (18 %). Les commentaires libres révèlent d'autres dimensions
importantes : l'engagement envers les valeurs humanitaires, l'intérêt pour la
recherche et le sauvetage canins, et l'expérience professionnelle dans la
lutte contre les incendies ou les services médicaux. Les jeunes volontaires
avaient tendance à privilégier l'acquisition de nouvelles compétences et
l'exploration de carrière, tandis que les volontaires plus âgés ou de longue
date fondaient souvent leurs motivations sur l'éthique, l'empathie et
l'engagement à long terme.

Attentes lors de l'adhésion et
leur satisfaction

Lors de leur arrivée au sein de leurs organisations, les bénévoles
nourrissaient des attentes axées sur le service, l'apprentissage et
l'appartenance à une équipe. La plupart espéraient contribuer de manière
significative à leur communauté (82 %), bénéficier d'une formation adéquate
(68 %) et s'intégrer à une équipe soudée et solidaire (54 %). L'enquête a
révélé que leurs expériences correspondaient généralement à ces
aspirations  : 76 % ont indiqué que leurs attentes avaient été comblées,
notamment grâce à des missions concrètes, un fort esprit d'équipe et des
opportunités de développer des compétences pratiques. 18 % ont déclaré
que leurs attentes n'avaient été que partiellement satisfaites, souvent en
raison de lacunes en matière d'équipement, de reconnaissance ou de soutien
organisationnel. Seuls 6 % ont estimé que leurs attentes n'avaient pas été
comblées du tout. Malgré les difficultés rencontrées, le sentiment général est
celui d'un engagement constructif et d'une bonne adéquation entre les
motivations des bénévoles et leur expérience vécue.



Que font les bénévoles : rôles et
responsabilités

L'enquête révèle un groupe de bénévoles extrêmement polyvalent, impliqué
dans un large éventail de tâches opérationnelles et de soutien. La quasi-
totalité des répondants (92 %) sont intervenus en situation d'urgence,
confirmant ainsi que les bénévoles d'ENG4VOL ne sont pas des acteurs
périphériques, mais des contributeurs essentiels en première ligne. Outre les
interventions d'urgence, 78 % participent à des activités de formation, en
tant qu'apprenants ou formateurs, et 65 % s'impliquent dans la logistique,
notamment la préparation du matériel, le transport et l'installation sur site.
Leur engagement se complète par des rôles administratifs et de
communication : 54 % et 47 % respectivement participent à la planification, à
la documentation et à la communication. Des missions spécialisées, telles
que la recherche et le sauvetage canins, les premiers secours psychologiques,
le soutien médical ou la maintenance du matériel, témoignent de la diversité,
de l'adaptabilité et des compétences de cette communauté de bénévoles.

Qualité et préparation de la
formation

Les bénévoles se sont déclarés très satisfaits de la formation dispensée par
leurs organisations. Plus de 75 % ont estimé, voire fortement estimé, que leur
formation était à la fois adéquate et de grande qualité, les préparant
efficacement à leurs responsabilités. Les bénévoles féminines, les
participants de plus de 60 ans et ceux ayant plus de 10 ans d'expérience ont
eu tendance à évaluer la formation encore plus positivement. Cela suggère
qu'une formation structurée et continue contribue significativement à
l'engagement et à la fidélisation à long terme. Cependant, les bénévoles les
plus récents et les plus jeunes ont parfois indiqué avoir besoin d'un
accompagnement supplémentaire ou d'un soutien personnalisé pour
atteindre le même niveau de confiance et de préparation que leurs collègues
plus expérimentés.



Évaluation des équipements et des
ressources

Bien que la majorité des bénévoles (68 %) aient indiqué avoir reçu le matériel
nécessaire à l'accomplissement de leurs tâches, d'importantes lacunes
persistent. Plus de 70 % ont jugé le matériel adéquat ou très adéquat, mais
près d'un quart manquait d'équipement essentiel et 32,5 % ont déclaré avoir
dû payer eux-mêmes leur équipement. Ces résultats soulignent les disparités
entre les attentes des organisations et les ressources mises à disposition. Les
bénévoles ont fréquemment exprimé leur inquiétude quant au fait que
l'insuffisance de matériel nuit non seulement à leur efficacité, mais peut
également compromettre la sécurité et diminuer leur motivation. Garantir un
accès constant et gratuit au matériel essentiel est apparu comme l'un des
besoins les plus importants identifiés dans l'enquête.

Expériences en situations
d'urgence réelles et soutien

organisationnel

Un aspect essentiel du volontariat dans la protection civile est l'exposition à
des situations d'urgence réelles  : 84,6  % des personnes interrogées ont
participé à de telles missions. Leurs évaluations du soutien post-urgence
étaient globalement positives. Une large majorité, plus de 71 %, a estimé que
les séances de débriefing étaient utiles pour partager les connaissances et
revenir sur les opérations. Concernant le soutien psychologique, 63 % se sont
sentis suffisamment soutenus par leur organisation lors d'incidents
stressants, tandis que près de 16  % ont signalé un soutien insuffisant. Les
tendances montrent que les femmes, les volontaires plus âgés et ceux ayant
plus de dix ans d'expérience étaient les plus satisfaits des débriefings et du
soutien psychologique, ce qui suggère que des structures supplémentaires
pourraient être nécessaires pour que les volontaires plus jeunes ou moins
expérimentés se sentent également soutenus.



Parcours de recrutement pour le
bénévolat

L'enquête met en lumière la manière dont les bénévoles ont découvert les
opportunités de s'engager dans la protection civile. Le bouche-à-oreille reste
le canal le plus fréquent (32 %), suivi par internet et les réseaux sociaux (28
%) et les événements ou manifestations publiques (18 %). Les réseaux
professionnels représentent 12 % des recrutements, tandis que les médias
traditionnels jouent un rôle plus modeste. Ces tendances révèlent que le
recrutement est souvent informel et communautaire, mais de plus en plus
dépendant de la visibilité numérique. Renforcer la présence en ligne et les
stratégies de communication pourrait aider les organisations à attirer des
profils plus diversifiés, notamment des bénévoles plus jeunes et des groupes
sous-représentés.

Satisfaction à l'égard de
l'expérience de bénévolat

Le niveau de satisfaction des répondants était constamment élevé sur de
nombreux points. 85 % se disaient satisfaits de leur rôle, 81 % se sentaient
encouragés à participer activement, 76 % se sentaient valorisés et reconnus,
et 82 % affirmaient que leur organisation leur apportait un soutien adéquat.
Des différences sont apparues selon les caractéristiques démographiques  :
les femmes et les bénévoles très expérimentés avaient tendance à afficher
une satisfaction globale plus élevée. Néanmoins, certains répondants ont
indiqué que la reconnaissance, la communication et le soutien institutionnel
pourraient encore être améliorés. Le constat général est donc celui d’une
communauté de bénévoles qui se sent engagée, appréciée et désireuse de
continuer à contribuer.



Interrogés sur les facteurs qui les motivent, les bénévoles ont évoqué un
ensemble d'éléments émotionnels, sociaux et opérationnels. Le désir d'aider
autrui demeure la principale source de motivation, mentionnée par 40 à 45 %
des répondants. Viennent ensuite le sentiment d'utilité et d'épanouissement
personnel (30 à 35 %), ainsi que l'importance de l'esprit d'équipe (25 à 30 %) et
des opportunités d'apprentissage (20 à 25 %). La reconnaissance des
organisations ou des communautés, bien que moins fréquemment
mentionnée (10 à 15 %), joue néanmoins un rôle significatif. Parmi leurs
expériences les plus enrichissantes, les bénévoles ont cité la participation à
des missions d'urgence (45 à 50 %), le sauvetage de vies ou le soutien apporté
aux personnes en situation de crise (30 à 35 %), la gratitude des survivants (25
à 30 %) et leur développement personnel ou leur rôle de mentor.

Inclusion et accessibilité
dans les organisations

de bénévoles

Les personnes interrogées ont décrit diverses mesures visant à encourager la
participation inclusive. Parmi celles-ci figuraient des efforts pour promouvoir
l'inclusion des femmes (environ 30 %), l'accessibilité pour les bénévoles en
situation de handicap (environ 20 %), la communication multilingue (environ
25 %) et une aide financière ou logistique (environ 15 %) pour les bénévoles
confrontés à des difficultés économiques. Cependant, une part importante
des personnes interrogées ont indiqué ne pas être certaines des stratégies
d'inclusion mises en place par leur organisation, ce qui laisse supposer que la
communication autour de ces initiatives peut être inégale. Renforcer la
visibilité et l'harmonisation des pratiques d'inclusion pourrait contribuer à
garantir que les bénévoles de tous horizons se sentent accueillis et soutenus.

Ce qui motive les bénévoles au fil du
temps



Les bénévoles ont identifié plusieurs obstacles à leur engagement. Les
difficultés les plus fréquentes étaient le manque de matériel (45 %), les
contraintes de temps (40 %), les problèmes de communication au sein des
organisations (25 %), la charge émotionnelle ou psychologique (20 %) et
l'insuffisance de formation (15 %). Parmi les autres préoccupations
figuraient les charges financières, les lenteurs administratives, le soutien
institutionnel limité et le sentiment d'être exclu des processus décisionnels.
Si 70 % n'avaient jamais envisagé de quitter leur mission, 28 % l'avaient fait,
principalement en raison du manque de temps, du manque de
reconnaissance, de la fatigue émotionnelle ou des coûts financiers. Les
bénévoles les plus jeunes et les moins expérimentés étaient
particulièrement susceptibles d'envisager un départ, ce qui souligne
l'importance de stratégies de fidélisation ciblées.

L'impact du bénévolat

Les volontaires ont très majoritairement décrit leur expérience comme
transformatrice. 40 % ont fait état d'un développement personnel
significatif, 35 % ont souligné un sentiment d'utilité renforcé, 30 % ont
acquis des compétences précieuses telles que le travail d'équipe, le
leadership et la gestion de crise, et 20 % ont élargi leur réseau social. De
nombreux répondants ont également noté des retombées professionnelles,
notamment une amélioration de leurs performances au travail ou une
réorientation de leur carrière. Plus important encore, plus de 90 % ont
déclaré qu'ils recommanderaient le volontariat dans la protection civile à
d'autres personnes, un indicateur éloquent de la profonde valeur
personnelle et collective de leur contribution.

Principaux défis et facteurs incitant
les bénévoles à envisager de quitter

leurs fonctions



Le projet ENG4VOL poursuit ses efforts pour améliorer l'engagement,
la motivation et le soutien des volontaires de la protection civile à
travers l'Europe. Pour rester informé(e) sur le projet et ses résultats,
nous vous invitons à consulter notre site web officiel :

🌐 https://eng4volproject.eu/

Sur le site web, vous trouverez :
Actualités et mises à jour concernant le projet
Accès aux publications et documents du projet

Informations sur les événements et les activités de diffusion

Prochaines étapes du projet

D’après les résultats présentés dans ce guide, les prochaines étapes
principales du projet ENG4VOL seront les suivantes :

La préparation du document « Leçons apprises », qui fournira des
enseignements pratiques et des recommandations aux
organisations, aux responsables de bénévoles, aux décideurs
politiques et aux bénévoles.

Ces prochaines publications visent à soutenir de meilleures pratiques,
des organisations plus fortes et un engagement bénévole plus durable
à travers l'Europe.

Restez connecté avec ENG4VOL.
Et après ?

https://eng4volproject.eu/

